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NOTRE ÉQUIPE 
 

JEAN-CHRISTOPHE HUBERT 
Fondateur et historien de l'art, commissaire d'exposition et scénographe 
 

BRYAN LECOMTE 
Coassocié, chef de projet, responsable communication et scénographie 
 

LAURA RASCHELLÀ 
Responsable médiation 
 

LUCIE DURAN 
Responsable médiation 
 

JEAN-MARC 
Régisseur, chef atelier 
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NOTRE VISION 
 

ACCESSIBILITÉ 
RENDRE L'ART ACCESSIBLE À TOUS, PARTOUT. 
INTÉGRER DES ARTISTES DE LA SCÈNE RÉGIONALE. 
 

INNOVATION 
CRÉER DES EXPÉRIENCES IMMERSIVES ET INTERACTIVES. 
CRÉER DES ATELIERS POUR LE PUBLIC EN AUTONOMIE. 
CRÉER DES ATELIERS À DESTINATION DES SCOLAIRES. 
 

COLLABORATION 
TRAVAILLER ÉTROITEMENT AVEC COLLECTIONNEURS, PASSIONNÉS ET INSTITUTIONS. 
CO-CONCEPTION D'ÉVÉNEMENTS AUTOUR DE L'EXPOSITION 
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DE MICKEY AUX SUPER-HÉROS 
LE DESSIN ANIMÉ AMÉRICAIN 

 
CETTE EXPOSITION PRÉSENTE PLUS DE 150 DESSINS ET CELLULOÏDS ORIGINAUX DES 
PLUS GRANDS DESSINATEURS ET STUDIOS DE DESSINS ANIMÉS. 
 

PARTIE 1 : HISTOIRE DU DESSIN ANIMÉ ET 
LE PROCESSUS DE CRÉATION D'UN DESSIN ANIMÉ SUR CELLULOÏD 
 

Au XIXe siècle, des dispositifs fondés sur la persistance rétinienne (phénakistiscope de Plateau, zootrope 
d’Horner) créent l’illusion du mouvement. Reynaud améliore la fluidité avec le praxinoscope et projette 
dès 1892 ses « Pantomimes lumineuses » au Musée Grévin, posant les bases narratives de l’animation. 
L’animation traditionnelle suit une chaîne : idée et scénario, puis storyboard pour cadrage et rythme visuel. 
Les key animators posent les poses clés, les intervallistes complètent, le clean-up affine les lignes, en-
crage et peinture colorent les celluloïds, puis chaque image est photographiée sur banc-titre avant mon-
tage et habillage sonore. 
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PARTIE 2 : L’HISTOIRE DU DESSIN ANIMÉ AMÉRICAIN 
Des pionniers comme Winsor McCay ouvrent la voie (1910s). Disney instaure le son synchronisé (« 
Steamboat Willie », 1928), la couleur (« Flowers and Trees », 1932) et le long métrage (« Blanche-Neige », 
1937), tandis que Warner (Avery, Jones, Clampett) impose un humour rapide avec Looney Tunes. Les Fleis-
cher innovent avec la rotoscopie (Betty Boop, Popeye, Superman). 

PARTIE 3 : TEX AVERY 
Révolutionne le cartoon par le gag fulgurant, le surréalisme et la rupture du quatrième mur : Daffy, Porky, 
puis « A Wild Hare » (naissance de Bugs) chez Warner, et « Red Hot Riding Hood » chez MGM. Après les an-
nées 1950, il passe à la pub ; son style marque durablement l’animation. 

PARTIE 4 : WALT DISNEY 
Visionnaire parti de « Mickey » et des Silly Symphonies jusqu’aux longs métrages fondateurs (Blanche-
Neige, Pinocchio, Fantasia, Dumbo, Bambi). Le studio se réinvente après-guerre (Cendrillon, Peter Pan), 
connaît un renouveau dans les années 1990, puis s’étend avec Pixar, Marvel et Lucasfilm. 

PARTIE 5 : METRO GOLDWYN MAYER 
Sous Fred Quimby, MGM triomphe avec Hanna-Barbera et « Tom et Jerry » (slapstick sans dialogues) et ac-
cueille Tex Avery (Droopy, Le Loup). Les coûts et la TV entraînent la fermeture du studio d’animation en 
1957 ; Hanna-Barbera dominera ensuite la télévision. 



 
6 

 

PARTIE 6 : WARNER BROS 
Looney Tunes/Merrie Melodies créent un panthéon (Bugs, Daffy, Porky, Sylvester) porté par un timing co-
mique, l’animation élastique et la musique (Carl Stalling). Déclin en production dans les années 1960, puis 
retours notables (Tiny Toons, Animaniacs, Space Jam, récentes Looney Tunes Cartoons). 

PARTIE 7 : HANNA-BARBERA PRODUCTIONS 
Fondé en 1957, maître de l’animation TV à budget maîtrisé (animation limitée) et des rendez-vous du sa-
medi matin. Classiques : Les Pierrafeu (sitcom animée prime time), Yogi, Les Jetsons, Scooby-Doo ; plus 
tard, contributions à Cartoon Network (Dexter, Johnny Bravo, Supers Nanas). 

PARTIE 8 : LE STUDIO DEPATIE-FRELENG 
Né en 1963, il propulse « La Panthère Rose » (Oscar pour « The Pink Phink »), puis « L’Inspecteur » et « La 
Fourmi et le Tamanoir ». Collabore avec Marvel dans les années 1970 ; devient Marvel Productions en 
1981. 

PARTIE 9 : MARVEL 
Les dessins animés Marvel naissent dans les années 1960 avec The Marvel Super Heroes (1966), mettant 
en scène Captain America, Iron Man ou Thor dans des épisodes inspirés directement des comics. Suivent 
Spider-Man (1967) et Fantastic Four, qui popularisent l’univers Marvel à la télévision. Dans les années 
1990, des séries comme Spider-Man: The Animated Series marquent un tournant avec des scénarios plus 
sombres et une animation plus ambitieuse.  
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